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Aimer Jésus et le faire aimer des tourbières de Langazel au Pont de Térénez

« Dieu est amour », nous dit Saint Jean. Les équipes funérailles
le savent bien : ce texte touche souvent les familles. Saint Jean
ajoute : « celui qui aime connaît Dieu. » C’est cette expérience
de l’amour qui doit être au cœur de notre vie chrétienne, de
notre vie personnelle, paroissiale, ecclésiale. Notre évêque
demande instamment que chaque chrétien fasse la rencontre
personnelle de l’amour de Dieu — cet amour qui s’est fait chair
en Jésus. Il y a là un appel essentiel pour chacun de nous : oser
la rencontre avec Jésus, pour sortir d’un catholicisme
sociologique (je vais à la messe parce que c’est important, parce
que je suis attaché à tel clocher, à telle église, ou par
attachement à un groupe de personnes) et devenir disciples de
Jésus-Christ. Pour devenir disciple de Jésus-Christ, il faut — à
un moment dans sa vie — reposer sur son Cœur, comme l’a fait
saint Jean... et tant d’autres après lui.
Cette expérience de l’amour, nous voulons la vivre dans la
double dimension que marque le « signe de la croix » : la barre
horizontale nous invitant à nous aimer les uns les autres, dans le
service du prochain, l’écoute, la solidarité ; la barre verticale
nous invitant à nous laisser remplir par l’amour qui vient du
Père et à y répondre de tout notre cœur.
Notre évêque, répondant à l’appel du Pape François, a voulu
remettre cet amour au cœur de notre Eglise diocésaine, en nous
invitant à redécouvrir la dévotion au Sacré-Cœur de Jésus,
comme le Pape François l’a fait dans son encyclique Dilexit Nos
(« Il nous a aimés ») qui est comme son testament spirituel.
A notre tour, nous voulons vivre cette même démarche, par la
consécration de la paroisse au Sacré-Cœur de Jésus le 12 juin
prochain. C’est une démarche très simple... basique même... au
sens de la base ; car c’est le fondement de la vie chrétienne, la
base sur laquelle tout repose : « Dieu est amour ». Le chrétien
veut consacrer toute sa vie à l’amour en se mettant à l’école de
Jésus, de « ce Cœur qui a tant aimé le monde ».
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UN SERMON QUI DURE 1H15 : LES MOTS
DE MARCEL PAGNOL ET LE VERBE DE
FERNANDEL

GOUEL SANT-ERWAN
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Le mois dernier, avec OClocher sur votre téléphone, vous avez pu lire :

Après plusieurs mois de
restauration dans le Morbihan, la
statuette de la fuite en Egypte est
revenue au Faou, mardi 12 mai.
Le curé de la paroisse a brièvement
rappelé le contexte de la migration
de la Sainte Famille dans l’évangile
avant de laisser la parole à Mad
Danguy des Déserts pour l’histoire
de la statue.
Cette œuvre, sculpture en bois
polychrome, de 43 cm, réalisée en
1541 pour la chapelle Saint-Joseph,
a traversé bien des turbulences. En
1796, la chapelle fut vendue comme
bien national et la sculpture fut
confiée à une famille de
Landerneau. La chapelle a été
restituée à la fabrique en 1829. Le
groupe statuaire a été remis à Jean
Plassart, prêtre du Faou vers 1850.

La chaire à prêcher ne s’est pas
effondrée à Saint-Houardon le 30
avril. Et pourtant elle n’avait sans
doute pas entendu de si longue
homélie depuis longtemps!
Les Sermons de Marcel Pagnol,
compilation de différentes
homélies tirées de ses romans, ont
fait le bonheur des 250 auditeurs
venus de tout le Finistère, pour
écouter Vincent Fernandel, petit-
fils du célèbre acteur. Le curé du
Cucugnan, comme celui de Manon
des Sources, a su ravir l’auditoire.
Quant au curé de la paroisse, il a
promis de ne jamais prêcher aussi
longtemps.

RESTITUTION DU GROUPE « LA FUITE EN EGYPTE »

Après la démolition de la chapelle
en 1954, la statue a été conservée à
l'évêché puis transférée à la Maison
du Patrimoine du Faou en 1998.
Marie-Cécile Cusson, de l'atelier de
restauration de Bignan, a détaillé le
travail minutieux ayant permis de
refixer les écailles de peinture et de
découvrir dix couches de couleurs.
Le choix s'est fait en accord avec le
Conservateur des Objets d'Art du
Finistère et la DRAC : il ne s'agit
pas de nouvelles couleurs, mais
d'une couche déjà présente, qui a
été restaurée.
Lancé par la municipalité
précédente, le projet a bénéficié
d'un financement public et d'un
soutien de 8 000 € de la Fondation
pour la Sauvegarde de l'Art, via son
mécénat avec Allianz.

A l’occasion de la fête de Saint-
Yves, le 19 mai, la messe bilingue
en l’église St-Yves de La Roche-
Maurice fut suivie d’un repas
crêpes à Tréflévénez. Un moment
convivial, réunissant des
paroissiens de différents clochers et
de différents âges ...  bretonnants
ou non.

Vous trouvez sur ces pages une
sélection des nouvelles paroissiales
publiées sur l'application OClocher.
Pour découvrir les articles complets
ainsi que d’autres contenus exclusifs
sur la vie de la paroisse, n’hésitez pas à
installer l’application OClocher sur
votre smartphone.

MISSIONNAIRES BRÉSILIENS : COLO DE DEUS DANS NOTRE PAROISSE
Cinq missionnaires de la
communauté Colo de Deus, venus
du Brésil, ont commencé leur
mission dans la paroisse le 26 mai.
Le soir même, ils intervenaient au
parcours Génération pour
témoigner de leur rencontre avec
Jésus.
Le 2ème jour, direction Daoulas
pour du porte-à-porte. Peu de
personnes rencontrées, mais des
moments d'Évangile : un couple
agnostique accueillant, ou cet
homme en grande solitude, qui les
a invités dans son jardin proche de
l'Abbaye. Vraie rencontre, vrai
cadeau. La soirée a réuni le groupe
de prière à Irvillac, animée par les
missionnaires.

Le 3ème jour c’était direction
Hanvec pour de belles rencontres
sur le marché et la place de l’église.  
Guitare, chants, louange : les
enfants sont venus danser. Ce fut
l’occasion de lancer des invitations
au pardon de Rumengol.

A Aè



Renouvelé, le pardon de Rumengol a
fait le plein ce week-end. Plus de sept
cents personnes ont participé aux
célébrations, dans une ambiance à la
fois festive et recueillie. Placé cette
année sous le signe du pèlerinage et
de l'accueil des sportifs, ce pardon de
la Trinité a su rassembler largement.
Que l'on soit venu à la messe en
breton du samedi soir, suivie d'un
concert de musique celtique, ou aux
messes du dimanche — la grand-
messe de dix heures trente puis la
messe des sportifs à midi —, chacun a
pu trouver sa place dans cette fête qui
s’est poursuivie par le repas et les
vêpres.
Les pèlerins sont venus en nombre de
tout le Finistère, en voiture à pied ou
à vélo. Une petite équipe de cyclistes
est courageusement partie de Saint-
Houardon à neuf heures du matin
pour rejoindre Rumengol. Le petit
nombre n'a pas empêché une belle
fraternité de se former au fil des tours
de roue! Un autre groupe a rejoint le
sanctuaire à pied, au terme de vingt
kilomètres de marche et de prière.
Enfants, familles et personnes âgées
se voyaient quant à eux proposer une
petite boucle autour de Rumengol.
Une bonne centaine de personnes ont
participé à cette marche des familles.
La messe de midi, présidée par le
Père Yves, a ainsi rassemblé plus de
150 pèlerins: aux marcheurs se sont
joints les cyclistes ainsi que des
malades en fauteuil et leurs
accompagnateurs. Les enfants qui se
préparent à la première communion
y ont reçu leur croix de communion,
sur les marches du calvaire de
Rumengol, clôturant ainsi leur
retraite.

PARDON DE RUMENGOL
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Retour en images sur le Grand-Pardon de la Trinité à Rumengol

Le sacrement des malades a
également été proposé au cours du
pardon à une vingtaine de personnes
malades ou âgées. La plupart ont
découvert la proposition en arrivant
lors des messes du matin. Elles ont
pris le temps d'y réfléchir, puis se
sont retrouvées entourées d'une
communauté chrétienne nombreuse,
qui a prié pour elles. Une manière
discrète mais véritable de replacer les
malades et les personnes âgées au
cœur de l'attention de la
communauté et de la prière de
l'Église.

La prédication était assurée tout le
week-end par le Père Dominique de
Laforrest, connu sous le nom de
plume de Keranforest (il y a une
quarantaine d'années, il s'était fait
connaître par ses nombreux articles
sur le patrimoine dans la presse
régionale). Après avoir exercé son
ministère en France et aux États-Unis,
le Père Dominique est revenu dans sa
chère Bretagne où il a prêché l’amour
du Cœur de Jésus, en français et en
Breton (avec un accent savoureux
accent de Cléder).

Pour le repas, 200 burgers et de très
nombreuses crêpes ont été
distribuées (grâce à une équipe de
cuisiniers hors pair qui a fait un repas
“aux petits oignons”!) D’autres avaient
fait le choix de partager un pique-
nique, à l’ombre des barnums (prêtés
par le Comité des Fêtes) ou sur la
pelouse. Ce n’est pas sans raison que
Jésus passe beaucoup de temps à table
dans l’évangile : à Rumengol comme
dans l’Evangile le repas fut un lieu de
rencontre et de communion !
Les missionnaires brésiliens de Colo
de Deus, présents dans notre paroisse
pour deux semaines, ont animé le
placître de leurs chants et de leur
musique, enchantant petits et grands.
Leur témoignage de prière, à l'issue
du chapelet de la Miséricorde qu'ils
ont animé, aura marqué beaucoup de
pèlerins qui ont goûté la puissance de
la miséricorde de Dieu pour chacun.

Beaucoup de pèlerins ont également
reçu le sacrement du pardon, proposé
tout au long de la journée par
plusieurs prêtres venus de l'extérieur,
notamment le curé de Landivisiau, le
grand-pardonneur et les prêtres amis
du sanctuaire ou de la paroisse.
Notre pardon a aussi eu la joie d'être
un lieu de communion. Communion
entre les différents clochers de notre
paroisse, représentés par leurs croix
et leurs bannières, ainsi qu’avec les
paroisses voisines et leurs bannières.



La météo a, elle aussi, participé à la
bonne ambiance du week-end : une
vraie bénédiction. Un soleil
légèrement voilé en matinée a permis
de profiter du plein air tout en évitant
la canicule. Le comité des fêtes de
Rumengol mérite enfin d'être
chaleureusement remercié pour la
mise à disposition de deux grands
barnums, ainsi que de tables et de
bancs. De quoi créer comme une
place de village sur le placître du
sanctuaire — une place
particulièrement animée, où chacun a
pu confier à Notre-Dame de Tout-
Remède ses joies et ses peines,
comme on le fait à Rumengol depuis
quinze siècles.

Très appréciée, la boutique du
sanctuaire a été renouvelée cette
année. L'équipe renouvelée a pu
compter sur le concours des moines
de l'abbaye de Landévennec pour
offrir un large éventail d'ouvrages :
livres pour les enfants et les familles,
Bibles, livres de spiritualité,
notamment sur le Sacré-Cœur, ou
encore objets à l'effigie de la Vierge
Marie.
Merci aux musiciens, à la sono, aux
nombreuses équipes de bénévoles qui
ont permis à ce pardon d’être une
grande journée de fête! Pari réussi
pour cette édition renouvelée du
Grand-Pardon de la Trinité, marqué
par une forte hausse de la
fréquentation (+35% par rapport à
l’année précédente, passant de 550 à
750 pèlerins).

Communion intergénérationnelle.
Communion enfin avec les personnes
malades : grâce à l'équipe des
bénévoles, plusieurs personnes en
fauteuil et lourdement handicapées
ont pu nous rejoindre. Cette
communion trouve avant tout sa
source dans l’amour du Cœur de
Jésus. Aussi, répondant à l’appel de
notre évêque près de 200 pèlerins ont
fait le choix de se consacrer au Sacré-
Cœur, ou de renouveler leur
consécration, au cours des vêpres qui
clôturaient la journée.

Retour en images sur le Grand-Pardon de la Trinité à Rumengol

1. Elle témoigne ce mois-ci
3. Au patrimoine mondial de l'humanité, en
Inde.
5. Thème de l'intention de prière du pape pour
juin
7. Il bat d'amour
8. Lex orandi lex...
9. Si Le Diable s’habille en Prada... Jésus
s’habille en
10. Il a écrit une encyclique sur le Sacré-Cœur
13. Jésus enfant s'y est enfui
15. Attitude que le pape recommande aux
acteurs liturgiques à la fin de sa catéchèse
16. On a en mangé 200 à Rumengol
19. Il a reposé sur le Cœur de Jésus

VERTICAL

HORIZONTAL
2. Prêtre sénégalais qui viendra chez
nous en juillet
4. Il n'est pas prêtre mais à écrit des
sermons
6. Week-Ends Mission Prière Service
11. Nom de plume du prédicateur de
Rumengol
12. Dans l'Aveyron, on y honore un
saint breton
14. Le saint du mois
17. Nom du pape qui a écrit
l'encyclique Mediator Dei
18. Attitude que le pape recommande
aux acteurs liturgiques à la fin de sa
catéchèse
20. Association qui aide les familles
d'enfants avec handicap. La ferme
de...
21. Prêtre malgache qui viendra chez
nous en août
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Depuis le début de l’année 2026, le pape Léon XIV fait chaque mercredi une catéchèse sur
le concile Vatican II. Il commente actuellement l’enseignement du concile sur la liturgie.

En direct du Vatican

Telle est « l’œuvre de notre rédemption », qui nous
configure au Christ et nous édifie dans la
communion.C’est ainsi que, selon saint Augustin (cf.
Serm., 277), en célébrant l’Eucharistie, l’Église «
reçoit le Corps du Seigneur et devient ce qu’elle
reçoit » : elle devient le Corps du Christ, « demeure
de Dieu par l’Esprit » (Ep 2, 22). Telle est « l’œuvre
de notre rédemption », qui nous configure au Christ
et nous édifie dans la communion.

La ritualité de l’Eglise exprime
 sa foi et donne forme au Corps 

du Christ

Comme l’a montré le triple renouveau – biblique,
patristique et liturgique – qui a traversé l’Église au
cours du XXe siècle, le Mystère en question ne
désigne pas une réalité obscure, mais le dessein
salvifique de Dieu, caché depuis l’éternité et révélé
en Christ, selon l’affirmation de saint Paul (cf. Ep 3,
3-6). Voici donc le Mystère chrétien : l’événement
pascal, c’est-à-dire la passion, la mort, la
résurrection et la glorification du Christ, qui nous
est rendu sacramentellement présent précisément
dans la liturgie, de sorte que chaque fois que nous
participons à l’assemblée réunie « en son nom » (Mt
18, 20), nous sommes plongés dans ce Mystère.
Le Christ lui-même est le principe intérieur du
mystère de l’Église, peuple saint de Dieu, né de son
côté transpercé sur la croix. Dans la sainte liturgie,
par la puissance de son Esprit, il continue d’agir. Il
sanctifie et associe l’Église, son épouse, à son
offrande au Père. Il exerce son sacerdoce
absolument unique, lui qui est présent dans la
Parole proclamée, dans les Sacrements, dans les
ministres qui célèbrent, dans la communauté
rassemblée et, au plus haut degré, dans l’Eucharistie
(cf. SC, 7).

Nous commençons aujourd’hui, une série de
catéchèses sur le premier Document promulgué par
le Concile Vatican II : La constitution sur la sainte
liturgie, Sacrosanctum Concilium (SC).
En élaborant cette Constitution, les Pères
conciliaires ont voulu non seulement entreprendre
une réforme des rites, mais aussi amener l’Église à
contempler et à approfondir ce lien vivant qui la
constitue et l’unit : le mystère du Christ. La liturgie,
en effet, touche au cœur même de ce mystère : elle
est à la fois l’espace, le temps et le contexte dans
lesquels l’Église reçoit du Christ sa propre vie. En
effet, dans la liturgie, « s’exerce l’œuvre de notre
rédemption » (SC, 2), qui fait de nous une race élue,
un sacerdoce royal, une nation sainte, un peuple
que Dieu s’est acquis (cf. 1 P 2, 9).

Dans la sainte liturgie, cette communion se réalise
« par les rites et les prières » (SC, 48). La ritualité de
l’Église exprime sa foi – selon le célèbre adage lex
orandi, lex credendi –, et façonne en même temps
l’identité ecclésiale : la Parole proclamée, la
célébration du sacrement, les gestes, les silences,
l’espace, tout cela représente et donne forme au
peuple convoqué par le Père, Corps du Christ,
Temple du Saint-Esprit. Chaque célébration
devient ainsi une véritable épiphanie de l’Église en
prière, comme l’a rappelé saint Jean-Paul II (Lettre
apostolique Vicesimus quintus annus, 9).
Si la liturgie est au service du mystère du Christ,
on comprend pourquoi elle a été définie comme «
le sommet vers lequel tend l’action de l’Église et,
en même temps, la source d’où jaillit toute son
énergie » (SC, 10). Il est vrai que l’action de l’Église
ne se limite pas à la seule liturgie, mais toutes ses
activités (la prédication, le service des pauvres,
l’accompagnement des réalités humaines)
convergent vers ce « sommet ». À l’inverse, la
liturgie soutient les fidèles en les plongeant sans
cesse dans la Pâque du Seigneur et, par
conséquent, à travers la proclamation de la Parole,
la célébration des sacrements et la prière
commune, ils sont fortifiés, encouragés et
renouvelés dans leur engagement de foi et dans
leur mission. En d’autres termes, la participation
des fidèles à l’action liturgique est à la fois «
intérieure » et « extérieure ».

LA LITURGIE AU CŒUR DE LA VIE DE L’EGLISE
CATÉCHÈSE DU PAPE SUR LE CONCILE VATICAN II
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20 MAI. LA LITURGIE MYSTÈRE DE L'ÉGLISE

Le mystère chrétien c’est
l’événement pascal rendu présent

dans la liturgie.

https://www.vatican.va/archive/hist_councils/ii_vatican_council/documents/vat-ii_const_19631204_sacrosanctum-concilium_fr.html


En direct du Vatican

6

Dans l’encyclique Mediator Dei, le vénérable Pie XII
écrit que « l’Église est un organisme vivant et, en
tant que tel, y compris en matière de liturgie sacrée,
tout en préservant l’intégrité de son enseignement,
elle grandit et se développe, s’adaptant et se
conformant aux circonstances et aux exigences qui
se présentent au fil du temps» (I, V).
En pleine continuité avec ce principe, le Concile
Vatican II, dans le préambule de la Constitution
Sacrosanctum Concilium (SC), reconnaît qu’il est de
son devoir «à un titre particulier de veiller aussi à la
restauration et au progrès de la liturgie» (n° 1).
L’assemblée conciliaire avait en effet été réunie
dans le but « de faire progresser la vie chrétienne de
jour en jour chez les fidèles ; de mieux adapter aux
nécessités de notre époque celles des institutions qui
sont sujettes à des changements ; de favoriser tout
ce qui peut contribuer à l’union de tous ceux qui
croient au Christ, et de fortifier tout ce qui concourt
à appeler tous les hommes au sein de l’Église»
(ibid.).
À ce moment historique, on ressentait fortement la
nécessité d’un renouveau des formes rituelles, par
lesquelles, depuis des siècles, l’Église avait réalisé la
glorification de Dieu et la sanctification du peuple
chrétien. Grâce au Mouvement liturgique, s’était
mûrie la conviction, exprimée par la suite par saint
Jean-Paul II, qu’« il existe en effet un lien très étroit
et organique entre le renouveau de la liturgie et le
renouveau de toute la vie de l'Eglise. L’Église agit
dans la liturgie, mais elle s'y exprime aussi, elle vit
de la liturgie et elle puise dans la liturgie ses forces
vitales » (Lettre Dominicae Cenae, 13).

Le Concile affirme la légitimité de ce progrès
enraciné dans l’authentique Tradition, en
distinguant, au sein de la liturgie, « une partie
immuable, car d’institution divine », des « parties
sujettes au changement qui peuvent varier au cours
des âges ou même le doivent, s’il s’y est introduit
des éléments qui correspondent mal à la nature
intime de la liturgie elle-même, ou si ces parties
sont devenues inadaptées » (SC, 21). Des
changements de ce genre se sont produits
constamment au fil des siècles afin de permettre
aux fidèles une participation fructueuse, par le
biais des actions rituelles, au mystère pascal du
Christ, fondement de la foi chrétienne. Le culte de
l’Église s’est donc “incarné” dans les formes
culturelles de chaque époque et a été capable
d’influencer celles-ci, voire de les transformer. La
liturgie a ainsi été, pendant des siècles, un moteur
d’évangélisation. Aujourd’hui, il faut renouveler
cette énergie dans la continuité de la tradition
catholique authentique et vivante, c’est-à-dire
selon une dynamique visant à introduire les
croyants à la plénitude de la vérité.

27 MAI. TRADITION ET ÉVOLUTION

Afin de favoriser l’accès des fidèles à la richesse des
dons de grâce dispensés par la liturgie sacrée, la
Constitution Sacrosanctum Concilium indique donc,
par une formule très efficace, la voie à suivre : «
maintenir la saine tradition et s’ouvrir à un progrès
légitime » (SC, 23).
Le pape Benoît XVI a perçu dans cette déclaration
d’intentions le « programme de réforme » des
Pères conciliaires, « en équilibre avec la grande
tradition liturgique du passé et de l’avenir », notant
que « bien souvent, on oppose maladroitement
tradition et progrès », alors qu’« en réalité, les deux
concepts s’intègrent : la tradition inclut en quelque
sorte le progrès. En d’autres termes, le fleuve de la
tradition porte en lui également sa source et tend
vers l’embouchure » (Discours du 6 mai 2011).

Cela signifie également qu’elle est appelée à se
déployer concrètement tout au long de la vie
quotidienne, dans une dynamique éthique et
spirituelle, de sorte que la liturgie célébrée se
traduise en vie et exige une existence fidèle,
capable de concrétiser ce qui a été vécu dans la
célébration : c’est ainsi que notre vie devient « un
sacrifice vivant, saint et agréable à Dieu », réalisant
notre « culte spirituel » (Rm 12, 1).
Ainsi, «la liturgie édifie chaque jour ceux qui sont
au-dedans pour en faire un temple saint dans le
Seigneur » (SC, 2), et forme une communauté
ouverte et accueillante envers tous. Elle est en effet
habitée par l’Esprit Saint, elle nous introduit dans
la vie du Christ, elle fait de nous son Corps et, dans
toutes ses dimensions, elle représente un signe de
l’unité de toute l’humanité en Christ. Comme le
disait le pape François, « le monde ne le sait pas
encore, mais tous sont invités au repas des noces
de l’Agneau (Ap 19, 9) » (Desiderio desideravi, 5).

Le concile invite à maintenir 
la saine tradition et à s’ouvrir 

à un progrès légitime

La liturgie est un moteur
d’évangélisation. Il faut renouveler

cette énergie dans la continuité 
de la tradition.

https://www.vatican.va/archive/hist_councils/ii_vatican_council/documents/vat-ii_const_19631204_sacrosanctum-concilium_fr.html
https://www.vatican.va/content/francesco/fr/apost_letters/documents/20220629-lettera-ap-desiderio-desideravi.html
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• La liturgie est l’œuvre du Christ, nous dit le pape.
Léon XIV présente plusieurs modes de présence du
Christ dans la liturgie : lesquels ?

• Comment, dimanche après dimanche, la liturgie
transforme ma manière de vivre et de prier ?

• Avec l’image de la rivière, le pape Léon XIV,
reprenant Benoît XVI, affirme que tradition et
progrès ne s’opposent pas. Dans mon expérience de
vie chrétienne et liturgique, quelle
complémentarité je vois entre “la source”, “le
fleuve” et “l’embouchure” ?

• Pour favoriser l’unité de l’Eglise (la “communion
ecclésiale”), le pape invite à l’humilité et à la fidélité,
dans le “respect des textes et des dispositions de la
liturgie”. Il en fait une attitude spirituelle de
disponibilité à Dieu. Comment est-ce que cela
rejoint ma propre expérience de foi et de prière ?
Comment mieux connaître les “textes et
dispositions de la liturgie” pour les recevoir avec
humilité et les mettre en œuvre avec fidélité ?

• Le pape fait le lien entre liturgie, tradition et
évangélisation. En quoi la liturgie contribue à faire
rencontrer, connaître et aimer le Christ ? Pourquoi
les nouveaux convertis accordent-ils autant
d’importance à la tradition de l’Eglise ?

DES PISTES POUR MÉDITEROn comprend alors pourquoi les Pères conciliaires
ont recommandé que la révision des rites,
lorsqu’elle répond à « une utilité réelle et avérée
pour l’Église », soit toujours effectuée « après s’être
bien assuré que les formes nouvelles sortent des
formes déjà existantes par un développement en
quelque sorte organique. » (SC, 23). Pour le bien de
toute l’Église, toute réforme doit « toujours
commencer par une soigneuse étude théologique,
historique et pastorale » (ibid.). Le Magistère
conciliaire invite ainsi à éviter de désorienter les
fidèles, en dissuadant quiconque d’ajouter, de
retrancher ou de modifier quoi que ce soit, en
matière liturgique, de sa propre initiative (cf. SC,
22). Le progrès évoqué par la Constitution
conciliaire ne compromet en rien la communion
ecclésiale : il vise plutôt à la confirmer et à la
favoriser.
J’exhorte donc tous ceux qui sont appelés à
préparer la célébration des mystères divins, en
particulier les prêtres qui exercent le ministère de
la présidence liturgique, à toujours garder ce
respect des textes et des dispositions de la liturgie
qui naît d’une attitude intérieure de disponibilité et
de confiance en Dieu, en manifestant de l’humilité
devant sa grandeur et une fidélité sincère à la
communion ecclésiale.

INTENTION DE PRIÈRE DU PAPE — JUIN 2026
Prions pour que le sport soit un instrument de
paix, de rencontre et de dialogue entre les
cultures et les nations, et qu'il promeuve des
valeurs telles que le respect, la solidarité et
l'épanouissement personnel.

https://www.vatican.va/content/leo-xiv/fr/audiences/2026.index.html

LE PAPE EN FRANCE !!!!
Du 25 au 28 septembre 2026, le pape vient en France.
Le programme officiel n’est pas encore bouclé, mais pour vous L’Echo des clochers a réussi à avoir des
informations officieuses qui commencent à fuiter.
Léon XIV rencontrera les jeunes lors d’une grande veillée le vendredi 25 au soir (au Parc des Princes ? au
Stade de France ? on attend 80 000 jeunes, soit 2 fois plus que de Français aux JMJ de Lisbonne).
Le samedi 26 septembre, il célèbrera une grande messe en plein air à Paris dans l’après-midi. L’horaire est
bien choisi car il permettra à beaucoup d’entre nous de faire l’aller-retour dans la journée! enfin, le
dimanche 27 le pape sera à Lourdes et le lundi 28 il aura sans doute des visites officielles.

Comment participer ?

Réservez votre week-end ! Des solutions de transport sont à l’étude, avec notamment une version courte
permettant de faire l’aller-retour dans la journée!
Parlez-en autour de vous ! Depuis 18 ans qu’un pape n’est pas venu en France et avec 150 000 adultes
ayant reçu le baptême depuis la venue de Benoît XVI, l’organisation attend plus de 350 000 personnes à
Paris ! Soyez à l’affût des informations qui vont tomber dans les semaines qui viennent et inscrivez-vous au
plus vite! 



EN ÉQUIPE PASTORALE
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Le Conseil pastoral paroissial s'est réuni samedi 9
mai pour sa troisième matinée de l'année, autour du
thème : « La mission de l'Église en monde rural ». 
La lecture de l'envoi des 72 disciples (Lc 10) a
rappelé l'horizon donné par l'évêque : « accueillir la
lumière du Christ et rayonner » sur l'ensemble de la
paroisse (48 000 habitants dont deux tiers hors de
Landerneau). L'image qui a guidé la matinée : on ne
rallume pas le feu en dispersant les braises, mais en
les rassemblant pour qu'elles rayonnent. Le parcours
Alpha, qui essaime désormais à Logonna-Daoulas,
Rumengol et Saint-Urbain, en est un signe.
Le travail en ateliers, puis la reprise en grand
groupe, ont donné lieu à des échanges nourris,
parfois vifs. Plusieurs voix ont exprimé, sans détour,
le souhait d'être mieux associées en amont des
décisions, et non simplement informées une fois les
choses lancées. D'autres ont rappelé le chemin
parcouru et le dialogue réel engagé avec les équipes
locales.
Le curé a tenu une ligne assumée : le Conseil
pastoral doit rester un lieu de parole libre, à l'image
des premiers chrétiens des Actes des Apôtres —
mieux vaut se dire les choses en face pour pouvoir
se répondre et s’écouter mutuellement, plutôt que
parler dans le dos les uns des autres.
Quelques pistes ont émergé pour faire vivre le
patrimoine, ouvrir les églises et faire évoluer les
CCL vers des fraternités chrétiennes de proximité.
Le chemin est à poursuivre au prochain Conseil
Pastoral Paroissial après l’été.

Une mission d'envergure se prépare pour
l'automne sur trois clochers
Réunie le 22 mai, l'équipe pastorale a acté un projet
missionnaire pour l'automne 2026 : accueillir les
WEMPS (Week-Ends Mission Prière Service) sur la
paroisse. Portés par des étudiants depuis 2017, les
WEMPS proposent à une paroisse rurale de vivre,
sur plusieurs week-ends, une dynamique
missionnaire concrète : porte-à-porte, prière,
concert, partage.
Trois clochers ont été envisagés : 

Ploudiry, où les familles des lotissements ont peu
de lien avec l'Église.
Hanvec, en prolongement du travail engagé par
le Dimanche en Paroisse et le lien avec
Rumengol.
Irvillac notamment en raison du noyau de la
messe du samedi matin qui pourrait offrir un
point de départ pour la mission.

Les choses ne sont pas figées, mais habituellement
un week-end WEMPS se déroule ainsi : samedi
matin, messe et envoi en mission, après-midi,
équipes mixtes paroissiens-jeunes pour le porte-à-
porte, stand sur le parvis, adoration en continu dans
l'église. À 18h30, un concert sacré a cappella, animé
par les étudiants ouvre les cœurs avant la veillée. Le
dimanche, messe co-animée et déjeuner partagé.
Avant ces trois rendez-vous, deux temps de
préparation : une rencontre avec le coordinateur,
puis un week-end complet du staff missionnaire les
12 et 13 septembre.

Le CAE s'est réuni le lundi 4 mai. Plusieurs sujets de
travaux ont été passés en revue : avancement de la
maison paroissiale (réception du 2e étage proche, 1er
étage presque fini), extension de projet validée par le
diocèse pour ajouter des toilettes PMR, un espace
cuisine et changer les fenêtres et le chauffage des
grandes salles de réunion. À Saint-Urbain, le grenier
a été évacué et le plombier a commencé à monter
ses tuyaux ; la mise en location ne sera pas possible
avant octobre. À Saint-Divy, un devis d'électricien
est attendu. À Dirinon, les scouts ont réparé la porte
du hangar — merci à eux !
Le conseil a aussi donné son accord pour le projet de
bail emphytéotique avec le diocèse concernant
Rumengol, sous réserve que l'ensemble des salles
reste à disposition du sanctuaire pour les pardons de
la Trinité et du 15 août. Ce bail permet au diocèse de
faire à ses frais les travaux de restauration des
bâtiments (presbytère pour l’accueil des religieuses
et salles de réunion).

CONSEIL PASTORAL DU 9 MAI : OSER UNE PAROLE VRAIE

La mission de l’Eglise en monde rural

CONSEIL ÉCONOMIQUE DU 4 MAIL'arrivée des sœurs à Rumengol
Les choses se précisent pour l’accueil d’une
communauté de Sœurs du Christ à Rumengol à partir
de mars 2027. Après une première prise de contact il
y a plusieurs mois déjà (grâce au P. Yves qui connaît
bien cette communauté) et plusieurs échanges, une
nouvelle rencontre avec les religieuses au mois de
juin permettra de préciser le cadre global de leur
mission et les conditions d’accueil dans un lieu qui
est en cours de transformation, en raison des
travaux initiés par le diocèse.

Rentrée paroissiale : le 20 septembre
Après examen de toutes les autres dates (pardons du
Folgoët et de Saint-Antoine-Ploudiry, journées du
patrimoine, venue du pape en France, etc.) la
rentrée paroissiale a été fixée au 20 septembre.

Ministère d’été
Nous accueillerons cet été le Père Rémy NDIAYE,
du diocèse de Thiès (Sénégal) au mois de juillet et  le
Père Angelo RANDRIANARISOA de Madagascar au
mois d’août.



LA FERME DE TOBIE AU PRESBYTÈRE DE DAOULAS
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Lundi 1er juin, une quinzaine de personnes du
Nord-Finistère et des environs de Daoulas se sont
réunies au presbytère pour poser les premières
pierres d'une nouvelle aventure : la création
prochaine d'une association « Ferme de Tobie —
Daoulas », antenne locale du réseau régional Ferme
de Tobie-Initiatives.
À l'origine du projet, l'association « La Ferme de
Tobie », fondée en 2014 par Anne-Cécile Quiviger
dans le sud-Finistère. Sa mission : permettre aux
familles touchées par le handicap d'un enfant de
souffler durant les vacances scolaires. À Gouesnach,
près de Quimper, la formule fonctionne très bien :
les familles y viennent pour un week-end ou une
semaine, accompagnées par un éducateur trois
demi-journées. Deux maisons d'accueil temporaire
complètent le dispositif à Saint-Évarzec et Melgven,
pour 8 enfants sur des séjours de trois à dix jours.
Devant ce succès, Anne-Cécile Quiviger et Catherine
de Salins veulent ouvrir trois nouveaux gîtes à
Daoulas, Nantes et Auray. À Daoulas, le projet
consiste à créer un gîte de répit dans le presbytère,
avec trois éducateurs présents sur place. En semaine,
ces éducateurs accueilleront aussi les familles vivant
à proximité.
La paroisse a accepté d'accueillir l'association au
presbytère. Loin de se faire au détriment de la vie
paroissiale, cet accueil s'accompagne d'une
rénovation des anciennes salles d'archives, qui
deviendront des salles de catéchèse et d'accueil
entièrement remises à neuf. L’année 2026-2027 sera
une année de transition, pendant laquelle la paroisse
continuera à utiliser ses locaux actuels tout en
mettant déjà à disposition le presbytère à
l’association. Cela permettra à la paroisse et à
l’association de faire évoluer les lieux en vue de la
rentrée de septembre 2027 où chacun disposera
d’un espace adapté à ses activités (la paroisse dans la
longère basse, l’association dans la partie maison).
Cette présence associative au cœur du presbytère
n'est pas qu'une question de locaux. C'est une
manière concrète de servir le Christ dans nos frères
et sœurs les plus fragiles, et de donner au presbytère
de Daoulas une vie nouvelle. Pour les familles
concernées, savoir qu'un lieu existe, ouvert et
accueillant, où l'on peut souffler et rencontrer
d'autres familles dans la même situation, c'est déjà
un grand soulagement.

Une prochaine réunion autour de la création de
l'association se tiendra lundi 21 septembre, de 19h à
21h, au presbytère de Daoulas.
Contacts locaux : Capucine Bonraisin, Elisabeth et
Coralie Luguern, Marie-Cécile Vigouroux, Muriel
Godfrin.
En savoir plus : lafermedetobie.fr

SIX CLOCHERS DE NOTRE PAROISSE CANDIDATS AU
PATRIMOINE MONDIAL
La candidature des enclos paroissiaux du Finistère
au patrimoine mondial de l'UNESCO entre dans une
phase concrète. Six clochers de notre paroisse
Notre-Dame de Tout-Remède sont concernés :
Pencran, Trémaouézan, La Roche-Maurice, La
Martyre, Dirinon et Rumengol. Ce n'est pas rien : six
enclos sur quelques dizaines retenus pour l'ensemble
du diocèse.
Au cours du mois de mai, le département du
Finistère a organisé des visites de préparation dans
chacun de ces enclos, accompagnées par le délégué
diocésain à l'art sacré. Les inspecteurs internationaux
de l’UNESCO, qui examineront les dossiers à partir
de septembre, attendent des lieux dignes et lisibles.
Quelques ajustements seront demandés :
désencombrement des chœurs, valorisation des
retables, propreté des ossuaires. Rien d'imposé ; tout
est suggéré pour que nos enclos puissent être
comparés aux plus beaux monuments du monde.

Et l'entretien dans tout ça ?

Voici qui doit nous faire réfléchir. Demain, nos six
clochers pourraient être officiellement comparés au
château de Versailles, à Notre-Dame de Paris, à la
pyramide de Khéops ou au Taj Mahal. Avec des
moyens, bien sûr, sans rapport. L'entretien de nos
églises repose largement sur le dévouement des
bénévoles : celles et ceux qui passent la serpillière
avant la messe, ouvrent et ferment les portes,
soignent les fleurs, etc. Alors, merci à chacun de
vous !

Pourquoi c'est une bonne nouvelle pour la foi ?

On nous demande parfois si valoriser nos églises
comme patrimoine, n'est pas « en faire des musées ».
Notre conviction est inverse. La beauté élève l’âme
vers Dieu. Nous serons les premiers bénéficiaires des
efforts que ce classement UNESCO exige de nous...
car nous sommes les premiers usagers de nos églises.
Mais plus encore, nous croyons qu’ainsi nous
rendons gloire à Dieu et que nous témoignons de lui.
Nos églises seront davantage visitées... et la foi y sera
davantage reconnue. Car l’UNESCO s’intéresse à nos
enclos au titre du patrimoine vivant. Il ne s’agit donc
pas d’en faire des musées, mais bien des lieux où l’on
continue à venir prier, se recueillir, célébrer. Il
faudra continuer à allumer des cierges, faire brûler
de l’encens, mettre des fleurs dont les parfums
diront à tous qu’en ce lieu des gens viennent
rencontrer Dieu. 

https://www.lafermedetobie.fr/
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Parole de paroissiens

CLAP DE FIN DU PARCOURS ALPHA EN MAISONNÉES
À l’occasion du lundi de Pentecôte, les différentes maisonnées du
secteur se sont retrouvées autour d’un dîner partagé pour clôturer le
parcours Alpha. Dans une ambiance chaleureuse et conviviale, chacun
a pu exprimer ce que cette aventure avait semé dans son cœur.

Jusqu’à mon arrivée au parcours
Alpha, je vivais ma foi
paisiblement. Transmise dès
mon plus jeune âge au sein de
ma famille, elle faisait
naturellement partie de ma vie.
Bien sûr, je cherchais à mettre
mes actes en cohérence avec
mes convictions, mais quelque
chose, sans que je puisse
vraiment le définir, semblait
manquer.
Lors de notre première
rencontre à Rumengol, Thierry,
notre animateur, nous a
présenté sa manière de vivre la
foi en « 3D » : l’Amour, la Joie et
la Liberté. Cette formule m’a
profondément interpellée. À
partir de ce moment-là, j’ai
commencé à m’interroger
davantage sur ma propre foi et
sur ce qui pouvait lui manquer
pour s’épanouir pleinement.
J’ai alors orienté mon regard,
mes apprentissages et mes
relations à la lumière de ces
trois dimensions. Chaque
semaine, j’arrivais avec de
nombreuses questions, nourries
par les situations vécues au
quotidien et par les thèmes
abordés lors de la séance
précédente.
Les sujets traités rejoignaient
toujours notre réalité : la prière,
la foi, la manière de résister au
mal, la présence de Dieu dans
nos vies… 
Les temps d’échanges précédant
les enseignements étaient 

souvent source d’éclairage et de
compréhension.
La qualité des discussions
animées par Denise et Thierry,
la pertinence des partages et les
témoignages de chacun m’ont
aidée à traverser certaines
situations parfois déstabilisantes
de la vie quotidienne. Peu à peu,
je me suis sentie pleinement à
ma place dans ce groupe.
Au fil des rencontres, de
nouveaux repères se sont
dessinés. J’ai découvert que je
pouvais, moi aussi, témoigner de
ma foi et parler plus librement
du Christ, y compris dans des
contextes non chrétiens. J’osais
enfin affirmer ce qui m’habitait.
Mon appartenance au groupe de
fraternité de Rumengol a
également beaucoup contribué à
cette évolution.
Le week-end consacré à l’Esprit
Saint, animé par Olivier Belleil,
a été une autre étape marquante.
J’en suis repartie avec un
profond désir de cesser de
nourrir mes inquiétudes, de
rechercher davantage la lumière
lorsque je me sens enfermée
dans l’obscurité, d’accueillir la
paix intérieure et de me relever
avec confiance après chaque
chute. Et ce ne sont là que
quelques-uns des nombreux
fruits reçus.
Que de richesses offertes
simplement parce que j’ai
accepté de m’engager dans ce
parcours !
Je rends grâce à Dieu pour ce
rendez-vous qu’il avait préparé
pour moi.
Les rencontres avec le Seigneur
peuvent prendre des formes très
diverses : naturelles,

bouleversantes, dynamiques,
théologiques, philosophiques,
méditatives… Mais elles
demeurent toujours
profondément humaines.
Pour ma part, j’ai la joie d’avoir
vécu un peu de tout cela au
cours de ces dix séances.
Le temps a passé très vite, trop
vite même. Et lorsque l’aventure
s’est achevée, une question est
naturellement venue à mon
esprit, comme dans la célèbre
chanson de Gilbert Bécaud : « Et
maintenant, que vais-je faire ?
Que vais-je faire de mes mardis
soirs ? »
Heureusement, Raphaël nous a
annoncé une belle perspective :
la possibilité de rejoindre le
parcours Génération à la
rentrée. Une nouvelle occasion
de poursuivre le chemin
ensemble, toujours plus loin,
toujours plus haut, mais toujours
ancrés dans la réalité de nos vies
quotidiennes.
C’est en tout cas mon souhait le
plus sincère.
Avant de nous quitter lundi soir,
Raphaël est venu compléter la
vision de la foi en « 3D »
proposée par Thierry en y
ajoutant un quatrième mot : la
Beauté. Nous pouvons
désormais parler d’une foi en «
4D » : Liberté, Joie, Amour et
Beauté. Car là où se trouve
l’amour, se révèle aussi la beauté
du Christ.
Un immense merci à Denise,
Thierry, Anne-Marie, Nathalie
et David pour ces magnifiques
moments partagés, pour leur
écoute, leur bienveillance et leur
présence tout au long de cette
aventure.

Avec gratitude,
Hélène



Si Le Diable s’habille en Prada... Jésus s’habille en Lacroix ?

A la fin de la messe, un enfant va voir le curé avec une pièce de 1€ :
— C’est pour votre sermon.
— Pour mon sermon, pourquoi?
— Parce que mon papa a dit qu’il n’avait jamais entendu un sermon aussi pauvre !
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Enfants, ados, parents
famille.paroissendtr@gmail.com
07 80 17 23 93 
pour les inscriptions (tous âges)
suivre le QR Code ou contacter Éliane

Espace Familles

La troupe Santigou avait
présenté en février dernier la
nouvelle pièce de théâtre Vie
de Victoire Conen de
Saint‑Luc, écrite par
Goulc’han Kervella ! Une
nouvelle représentation sera
donnée à Douarnenez :

Dimanche 14 juin à 15 h 30
Église du Sacré‑Cœur, 

La pièce retrace la vie et le
martyre de Victoire Conen de
Saint‑Luc, guillotinée à Paris
le 19 juillet 1794, deux jours
après les saintes Carmélites
de Compiègne.

L  SANTIGU st e  !

U  à rtg  ...
Depuis la sortie de son premier album “Je te cherche mon Dieu” en
2014, Sœur Agathe, oblate bénédictine apostolique, parcourt les
routes guitare à la main pour annoncer l'Évangile en musique.
À travers ses chants joyeux et son témoignage de foi, elle émeut les
petits... et les grands !
Une belle occasion pour les familles de partager un moment de joie,
de prière et de musique ! 
Elle sera en concert à l’église St-Idunet de Châteaulin le mardi 7
juillet à 18h. 

À DÉCOUVRIR EN FAMILLE : “JÉSUS, À TOI MA VIE”

BLAGUES DU MOIS

https://www.diocese-quimper.fr/prieres-et-celebrations/les-temoins-de-la-foi/victoire-conen-de-saint-luc-1761-1794/
https://www.diocese-quimper.fr/prieres-et-celebrations/les-temoins-de-la-foi/victoire-conen-de-saint-luc-1761-1794/
https://eglise.catholique.fr/approfondir-sa-foi/temoigner/temoins/les-16-bienheureuses-carmelites-de-compiegne/
https://eglise.catholique.fr/approfondir-sa-foi/temoigner/temoins/les-16-bienheureuses-carmelites-de-compiegne/
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Espace Familles

C’est le rendez-vous incontournable de l’été pour
collégiens et lycéens. Le pèlerinage En Hent te
propose de traverser les plus beaux paysages du
Finistère, en compagnie d’une centaine de jeunes ! 

Date butoir pour s’inscrire : Vendredi 10 juillet 2026

La meilleure façon de commencer l’été ! Tu es
collégien(ne) ou tu es en CM2 ? Tu aimes la nature ?
Tu aimes faire de nouvelles rencontres ? Tu as le
profil d’un aventurier ? Tu aimes prier et chanter ?
Rejoins-nous pour une semaine à Plougasnou !

Séjours d’été : une idée de cadeau à offrir pour faire grandir dans la foi !

E H :  èria   é 
 de e !

Eé :  cap   é

Date butoir pour s’inscrire : Mardi 30 juin 2026

Aidons la délégation du diocèse 
à participer aux JMJ de Séoul !

Du 3 au 8 août 2027 auront lieu les
38èmes Journées Mondiales de la
Jeunesse en Corée du Sud. Une
délégation du diocèse y participera
! Une équipe a déjà commencé à se
mettre en place. 

Si tu as entre 18 et 35 ans, et si tu
es intéressé pour y participer,
contacte-nous :
adjointpastojeunes29@gmail.com /
07 82 03 39 65

Vocations et discernement
Du 5 au 9 juillet, les jeunes filles qui
souhaitent discerner leur vocation
peuvent rejoindre le groupe Sainte
Thérèse pour un pèlerinage !

De Saint-Pern au Mont-Saint-Michel, en
passant par Dinard, venez à la rencontre
des Petites Sœurs des Pauvres, de la
Fraternité monastique de Jérusalem et du
Foyer de Charité !

Les jeunes qui partiront aux JMJ auront sans doute besoin
d’une aide financière. Il est possible de les aider : par un don
au diocèse, le parrainage d’un jeune, etc.

Un grand merci de votre générosité. Nous vous porterons
dans notre prière !

UN LIVRE À DÉCOUVRIR : CHAQUE MOIS, UNE IDÉE DE LIVRE
Lettre aux pères de famille, écrit par Benoît de Blanpré, édité en 2025 par Mame 

Dans ce livre court et percutant, l'auteur (directeur de l'AED et père de famille) partage avec
beaucoup d'humilité son expérience face aux défis d'aujourd'hui. 
       Comment concilier travail et présence ? Comment transmettre la foi avec justesse ? 
            Sans donner de leçons, il invite les pères à redécouvrir la beauté de leur mission, à     
                l'image de la tendresse du Père céleste. 

             Une lecture concrète et profondément encourageante à offrir à tous les papas. 

mailto:adjointpastojeunes29@gmail.com
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Vous faites partie d’une fraternité et vous voulez publier vos dates dans l’Echo des clochers pour permettre à d’autres de vous rejoindre ? 

Envoyez un mail à : delegue.paroissendtr@gmail.com

Vendredi 5 juin à 19h 30 au presbytère de
Landerneau, louange avec les Brésiliens

Actes 29 - Landerneau

Lundi 8 juin à 20h30 au presbytère de Landerneau.
Chevaliers de Colomb

PETITES FRATERNITÉS DE LA PAROISSE
Bière des pères 
Barbecue de fin d’année : 1er juillet à partir de 19h30 
à la maison paroissiale (Landerneau).

Dimanche ** juin - après la messe.
Fraternité de Daoulas

Les rendez-vous à venir

AU-REVOIR PÈRE YVES

Formation pour les sacristains sur la préparation de
l’église en vue des mariages.

SACRISTAINS - MARIAGE
Samedi 13 juin de 11h à 12h - St Houardon

Notez les messes d’au-revoir du Père Yves dans les
différentes CCL : 

La Forest Landerneau : 24 mai à 10h30
Plateau : 7 juin à 10h30
Aber-Morbic : 27 juin à 18h
Landerneau : 28 juin à 10h30
Daoulas : 5 juillet à 9h30
Dirinon : 11 juillet à 18h
Rumengol : 12 juillet à 11h

Le 28 juin, la messe sera suivie d’un repas partagé à la
maison paroissiale de Landerneau. Venez nombreux !

PREMIÈRES COMMUNIONS
Dimanche 7 et dimanche 21 juin
Les premières communions auront lieu dans la paroisse le
7 juin à St Houardon lors de la Fête-Dieu (Fête du Saint
Sacrement du Corps et du Sang du Christ) et le 21 juin à
Rumengol.

CONSÉCRATION DE LA PAROISSE AU SACRÉ-CŒUR
Vendredi 12 juin à 18h30 - St Houardon

RENCONTRE DES PRÊTRES MALGACHES DE FRANCE
Du 29 juin au 2 juillet
Tous les ans, les prêtres du diocèse d’Antsirabé présents
en France se retrouvent autour de la fête des apôtres
Saints Pierre & Paul. Cette année, c’est notre paroisse qui
les accueille.
Venez à leur rencontre mercredi 1er juillet à 10h30 pour
la messe à Dirinon, présidée par notre Vicaire Général. 

Pourquoi consacrer une paroisse ? Consacrer, c'est offrir. Offrir un peuple au Cœur de Jésus, c'est reconnaître qu'il est
la source de tout amour et lui demander de faire grandir parmi nous ce qu'il a commencé. Une paroisse est faite de
pierres vivantes : prêtres et chrétiens engagés, enfants et personnes âgées, pratiquants ou éloignés de l'Église. C'est
chacun des habitants que nous déposons devant Lui.
Le Sacré-Cœur n'est pas une dévotion d'un autre âge. Il dit, avec une simplicité désarmante, que Dieu nous aime d'un
amour qui transforme. Marguerite-Marie Alacoque, sainte de la Visitation à Paray-le-Monial au XVIIe siècle, a reçu
cette grâce : voir le Cœur de Jésus, ouvert, brûlant, blessé pour nous.

Au pardon de Rumengol, le 31 mai, des consécrations personnelles ont déjà été proposées. Vendredi 12 juin, c'est la
paroisse tout entière qui se livre. La messe comprendra le geste de consécration, prononcé par le curé au nom de tous,
après la communion. Chacun pourra renouveler intérieurement sa propre consécration. La communion sera proposée
sous les deux espèces.

En la fête du Sacré-Cœur de Jésus, notre paroisse sera consacrée au Cœur de Jésus, à l'église Saint-
Houardon. Cette démarche s’inscrit dans la continuité de la consécration de notre diocèse au Sacré-
Cœur par Mgr Dognin le 14 décembre 2025 lors du pardon de Saint-Corentin.
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RENTRÉE PAROISSIALE 2026
Dimanche 20 septembre
Vous pouvez d’ores et déjà noter la date de la rentrée
paroissiale qui aura lieu le dimanche 20 septembre 2026.



Du 3 au 5 Juillet 2026

Pour la 16ème année consécutive,
les époux et pères de familles de
Finistère se retrouvent lors de leur
pèlerinage annuel en union avec
les pèlerins de Cotignac.
Il est l’occasion pour les pères de
famille de faire une halte de
quelques heures dans leur vie
professionnelle et familiale, pour
faire le point, prier le Seigneur,
marcher, s’aérer, mais également
retrouver des amis ou nouer de
profondes amitiés, dans une
ambiance conviviale et fraternelle
qui mélange les générations (pères
ou futurs pères, et grands-pères).
Deux maîtres mots : bienveillance
et fraternité. Si pour certains la
marche est une promenade de
santé, pour d’autres elle pourrait
être une épreuve… heureusement
que l’équipe logistique est là pour
assurer l’intendance.

Contact : peleperes29@gmail.com

Programme :
Départ : Église de Notre-Dame de
Rumengol
Itinéraire : transfert vers Sainte
Marie du Menez Hom,
Landevennec, Rumengol.
Arrivée : Église de Notre-Dame de
Rumengol
Participation souhaitée 50 €
Les repas seront fournis, sauf
pique-nique à prévoir pour le
vendredi midi.
Possibilité de rejoindre le
vendredi soir.
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Le diocèse vous informe

Du 12 au 13 juin 2026

Chères Pèlerines,
Un pèlerinage c’est vivre une
expérience unique à la rencontre
de Dieu à travers la foi, c’est le
dépassement de soi et grandir en
humilité. C’est partir vers des
lieux saints avec d’autres pèlerines
et cheminer ensemble ! C’est
l’éveil spirituel en parcourant de
magnifiques paysages, c’est mettre
de côté le quotidien et retrouver
une simplicité de vie. C’est
prendre le temps de méditer et
poser des mots pour des actes à
venir. Alors tentez l’aventure,
vous ne serez pas déçues !
Les inscriptions au Pèlerinage des
Femmes du Finistère 2026 sont
ouvertes !

Le thème cette année sera “Effata !
Ouvre-toi !” (Marc 7,34) et nous
aurons la joie d’être
accompagnées de Don Erwan de la
Communauté Saint Martin au
Folgoët.

À noter cette année une
nouveauté : un repas chaud vous
sera proposé pour le samedi soir !

Contact:
peledesfemmes29@gmail.com

Samedi 20 juin, de 9h à 16h30 à
l’abbaye de Landévennec

Rencontre des soignants chrétiens.
Thème « La clause de conscience ».

Elle sera animée par le Dr Cyril
HAZIF THOMAS, psychiatre au
CHRU de BREST, président du
comité éthique du CHRU et
directeur de l’Espace de réflexion
éthique de Bretagne.

Programme :
À partir de 9h00 : Accueil,
intervention de Cyril Hazif
Thomas jusqu’à 11h00 ;
Messe ;
Repas (pique-nique tiré du sac) ; 
Échange en groupe sur
l’intervention du matin ; 
2e intervention (côté spirituel) ; 
Echanges ; 
Temps de prière pour clôturer la
journée

Inscriptions auprès de Luc Barcelo:
luc.barcelo@orange.fr
06.83.03.12.85 / William Roch :
william.roch29@gmail.com  
06.72.78.34.45

mailto:peleperes29@gmail.com
mailto:peledesfemmes29@gmail.com


Méen est l'un des grands moines fondateurs venus de Grande-Bretagne au VIe
siècle, à l'époque où la Bretagne armoricaine se construit dans la foi. Cousin et
compagnon de saint Samson, il quitte le pays de Galles vers 535 pour traverser la
Manche et accoster en Armorique. Avec ses frères missionnaires, il évangélise les
campagnes, défriche, forme des disciples et fonde plusieurs monastères.
Sa principale fondation est le monastère de Saint-Jean-de-Gaël, qui prendra plus
tard le nom de Saint-Méen-le-Grand. Il y meurt vers 617, et son tombeau devient
aussitôt un lieu de pèlerinage. Méen est très tôt invoqué pour les maladies de peau
et les troubles nerveux ; les fontaines qui portent son nom, réputées guérisseuses,
marquent encore aujourd'hui le paysage breton.
Il est aussi honoré tout près de chez nous, dans la commune de Saint-Méen, près
de Lesneven. En effet, la première église construite dans cette commune (qui
dépendait alors de Ploudaniel) fut bâtie par St Arnoc, fils du roi St Judicaël, ami de
St Méen. Et il est encore honoré très loin de chez nous... dans le Rouergue
(Aveyron) ! car il s’y est arrêté au retour d’un pèlerinage à Rome.
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Et aussi ...

21 JUIN - SAINT MÉENSAINT DU MOIS

Que retenir de saint Méen ? Sa fidélité à un appel reçu de loin pour annoncer l’évangile ; sa fraternité avec
Samson et les autres saints fondateurs (nul ne possède l’évangile à lui tout seul : on porte toujours la mission à
plusieurs) ; sa proximité avec les humbles ; son pèlerinage à Rome en signe de communion avec l’Eglise
universelle.
À l'heure où notre paroisse réfléchit à l'évangélisation du monde rural, l'exemple de ces moines qui partaient à
pied dans la campagne armoricaine est d’une grande actualité!

06.06 - St Thonan : Tom PLASSART
07.06 - Rumengol : Joséphine MADEC
13.06 - St Thomas : Jenna PEREIRA, Emma DE BEL-AIR, Noah PEDEL
14.06 - Daoulas : Joséphine BONRAISIN
14.06 - Rumengol : Joseph FORTIA, Léon MOULLEC
20.06 - Daoulas : Adèle LEMEUR
21.06 - St-Houardon : Adelana IDOSSOU
28.06 - St-Houardon : Cameron BOIX, Aléra PELLETIER BOCHEREAU, Eddine AHAMADI
04.07 - Daoulas : Isaac MASSON & Swann LE GOUÉS FONLENO
04.07 - Saint-Divy : Emma & Tom TREGUER
11.07 - Trémaouézan : Côme ANSQUER GUÉNOLÉ
18.07 - Trémaouézan : Gabriel GUICHOUX
19.07 - Lannuzel-Dirinon : Léo LE CAM
25.07 - Rosnoën : Nathan & Cassandra JOUAN
26.07 - Saint Houardon : Anna-Rose HÉMON 

06.06 - La Martyre : Ludovic PERRUDEL & Laura NICOLLE 
13.06 - St Houardon : Fabien PERON & Typhanie CRENN
20.06 - Irvillac : Eric FERRARI & Marina AUFFRET
26.06 - St Thomas : Kevin-François PELLAN & Laureen HARNAY
04.07 - Plouédern : Steeven CADIOU & Cassandra DE LAGRANDRIE
04.07 - St Thomas : Julien LE NOACH & Élise GUILLOU
09.07 - St Houardon : Johannes MORANTIN & Camille GLOAGUEN
11.07 - St Houardon : Dimitri LISSILLOUR & Sandra VAN BEURDEN
18.07 - Plouédern : Kévin DALBINOÉ & Manon PERENNOU
24.07 - St Thomas : Gabriel CARPENTIER & Eugénie CARRÉ
25.07 - St Thomas : Frédéric TAYLOR & Caroline MEUDICMA

RI
AG

ES

CARNET PAROISSIAL

BA
PT

ÊM
ES



Presbytère de Landerneau
Lundi, mercredi et vendredi à 18h
Mardi et jeudi à 9h30
jeudi 22h30 (heure sainte)

ADORATION ET CONFESSIONS 
AUTRES TEMPS DE PRIÈRE

Tous les mercredis soir à 20h30
au presbytère de Landerneau,
précédé d’un temps de prière
des frères de 19h30 à 20h15.

GROUPE DE PRIÈRE CHARISMATIQUE

Tous les jeudis : 
Eglise d’Irvillac
de 20h à 21h
Presbytère de
Landerneau de
22h30 à 23h30

HEURE SAINTE

Accueil au presbytère de Landerneau, du lundi au samedi de 10h à 11h30 
02 98 85 03 20 | secretaire.paroisse.landerneau@gmail.com | cure.paroissendtr@gmail.com

site web : paroissendtr.fr

Samedi 
16h30 : Communauté des sœurs de Kerlys 
18h00 : St-Thomas (Landerneau)
18h00 : L’Hôpital-Camfrout (sauf le 27 juin) 

Dimanche 
09h30 : Daoulas (sauf le 21 & 27 juin)
10h30 : St-Houardon (Landerneau) 
11h00 : Rumengol 

TOUS LES WEEK-END

St-Houardon (Landerneau) : 
Lundi, et vendredi à 18h30
Mardi et jeudi à 09h00
Mercredi à 18h30 en juin et les 01, 08 & 22 juillet  

St-Sauveur (Le Faou) : Mardi à 18h00 

Ste-Anne (Daoulas) : Vendredi à 18h30 les 05, 19, et 27 juin  

Irvillac : Samedi à 11h00 les 06, 13 et 27 juin

EHPADLanderneau : Jeudi à 10h15 

EHPADLe Faou : jeudi 11, 25 juin & 9, 22 juillet à 17h00  
 

EHPADDaoulas : Mercredi 03, 17 juin & 01, 15 juillet à 16h15

MESSES EN SEMAINE

MESSES MOBILES
Dim. 7 juin (St Sacrement) à 10h30 : Loc-Eguiner
Sam. 13 juin à 18h : Dirinon
Dim. 14 juin à 9h30 : Plouédern
Dim. 21 juin à 9h30 : Logonna-D. (chap. St Jean)
                  à 10h30 : Saint-Divy
Sam. 27 juin à 18h : La Roche-Maurice
Dim. 28 juin à 10h30 : Chapelle de Troaon

Mer. 01 juillet à 10h30 Dirinon (Fidei Donum)
Sam. 11 juillet à 18h : Dirinon
Dim 12 juillet à 10h30 : Tréflévénez
Dim. 19 juillet à 10h30 : Lannuzel-Dirinon
Sam 25 juillet à 18h : Trémaouézan
Dim. 26 juillet à 10h30: La Forest-Landerneau

Horaires des messes - Juin et Juillet 2026

Messes en breton au Minihi
Sam. 13 et 27 juin à 18h00

Mercredi des chapelles
Chapelle de Trevarn : 15.07 à 18h 

Chap. Ste Anne de Troaon : 29.07 à 18h

MERCI ET A-DIEU!
Ces derniers jours ont été marqués par le décès de belles
figures engagées dans notre paroisse et notre Eglise
diocésaine. Nous voulons ici leur rendre hommage et leur
dire merci pour leur engagement.

Aline Kerneis — organiste à Saint-Urbain
Pendant des années, Aline a tenu l'orgue de l'église de
Saint-Urbain. Sa fidélité discrète, dimanche après
dimanche, a porté le chant et la prière de la communauté.
Si l’orgue ne résonnera plus désormais sous ses doigts,
l’église de Saint-Urbain restera habitée de sa prière.

André Vaillant — un pilier au presbytère
Préparation au mariage, conseil économique... André était
toujours prêt à s'engager et à rendre service. Beaucoup se
souviennent avec reconnaissance de celui qui a été un vrai
pilier pour la paroisse, à Landerneau. Merci Dédé pour ta
disponibilité et ta fraternité !

Yvon Gargam — fondateur de RCF Radio Rivages
Yvon a fondé notre radio chrétienne RCF Radio Rivages.
C'est une belle page qui se tourne : avec ténacité il a
donné sa place à une radio chrétienne en Finistère. Outre
la radio qu’il a portée et animée avec passion et
professionnalisme, Yvon a eu de nombreux engagements
diocésains (conseil épiscopal, communication, MEJ, etc.) .
Yvon laisse à notre diocèse et à la Bretagne une parole
d'Évangile sur les ondes.

Christian Desbordes - foi et musique en breton
Christian Desbordes, compositeur et chef de chœur
breton, a été enterré à Dirinon le 4 juin. Directeur de
l'Ensemble Choral du Bout du Monde depuis 1989, il a
composé La Passion Celtique – Ar Basion Vras, la Messe à
Saint-Guénolé et de nombreuses œuvres liturgiques en
breton.

Daoulas : Paul MASSIN | Dirinon : Christian
DESBORDES  | Landerneau (St Houardon) :
Paul ABGRALL, Angèle CORVE, André VAILLANT,
Yvon GARGAM  | Landerneau (St Thomas) :
Yvette VEILLAT, Ambroise PRISET | La Roche-
Maurice : Hervé LE BRAS | Le Faou : Jeanne
CORBEL  | Plouédern : Marie Thérèse LEOST |
Rosnoën : Louise POULIQUEN, Jeanine
POULIQUEN  | Saint-Divy : Christiane LORIANT |
Saint Urbain : Aline LOUBOUTIN

SOUVENEZ VOUS DANS VOS PRIÈRES DE ...

Nous prions pour eux, pour leurs familles et
leurs proches.
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	« Dieu est amour », nous dit Saint Jean. Les équipes funérailles le savent bien : ce texte touche souvent les familles. Saint Jean ajoute : « celui qui aime connaît Dieu. » C’est cette expérience de l’amour qui doit être au cœur de notre vie chrétienne, de notre vie personnelle, paroissiale, ecclésiale. Notre évêque demande instamment que chaque chrétien fasse la rencontre personnelle de l’amour de Dieu — cet amour qui s’est fait chair en Jésus. Il y a là un appel essentiel pour chacun de nous : oser la rencontre avec Jésus, pour sortir d’un catholicisme sociologique (je vais à la messe parce que c’est important, parce que je suis attaché à tel clocher, à telle église, ou par attachement à un groupe de personnes) et devenir disciples de Jésus-Christ. Pour devenir disciple de Jésus-Christ, il faut — à un moment dans sa vie — reposer sur son Cœur, comme l’a fait saint Jean... et tant d’autres après lui. Cette expérience de l’amour, nous voulons la vivre dans la double dimension que marque le « signe de la croix » : la barre horizontale nous invitant à nous aimer les uns les autres, dans le service du prochain, l’écoute, la solidarité ; la barre verticale nous invitant à nous laisser remplir par l’amour qui vient du Père et à y répondre de tout notre cœur. Notre évêque, répondant à l’appel du Pape François, a voulu remettre cet amour au cœur de notre Eglise diocésaine, en nous invitant à redécouvrir la dévotion au Sacré-Cœur de Jésus, comme le Pape François l’a fait dans son encyclique Dilexit Nos (« Il nous a aimés ») qui est comme son testament spirituel. A notre tour, nous voulons vivre cette même démarche, par la consécration de la paroisse au Sacré-Cœur de Jésus le 12 juin prochain. C’est une démarche très simple... basique même... au sens de la base ; car c’est le fondement de la vie chrétienne, la base sur laquelle tout repose : « Dieu est amour ». Le chrétien veut consacrer toute sa vie à l’amour en se mettant à l’école de Jésus, de « ce Cœur qui a tant aimé le monde ».




